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La Newsletter qui rapproche la délivrance véritable et complète 
 

  
Les élèves de la Yéchiva du 770 à New York,  

lors de la projection d’un film du Rabbi MHM cette semaine 
 
 
Au sommaire de cette semaine : 
 
Editorial  
Dvar Mal’hout :  Parachat Vaéra 
Liens de la semaine 
La foi sans compromis : Le livret révolutionnaire qui donne la preuve que le Rabbi 
est le roi Machia’h, à lire sans modération - chaque semaine un extrait de la traduction 
du livret en hébreu « Emouna Lelo Pcharoth » édité en 2008 par les élèves de la 
Yéchiva au 770 à New York. 
Message personnel : Carnet de bord d’un voyage dans les mondes spirituels. 
 



 
 
Editorial      
 
 

La délivrance est là. Elle apparaît 
comme le haut d’un iceberg… 

 

 
 

Les soldats israéliens, après trois semaines de miracles rentrent chez eux - (Habad Info) 

 
 
 
Après trois semaines de guerre déclarée, et un cessez-le-feu imposé par le reste du 
monde, le dernier soldat est sorti de Gaza, mais Guilad Shalit, lui, n’est-il pas un 
soldat ? Or, il n’est toujours pas rentré chez lui, auprès des siens… Comment peut-on 
oser déclarer un cessez-le-feu ? 
Guilad a bien dû les entendre ces bombardements, et croire en une toute proche 
libération, ne l’oublions pas ! 
Notre travail n’est pas fini, continuons à prier pour lui. 
 
 
 
 
 
 
 



La guerre des mots commence 
 

 
 
L’ONU veut enquêter sur les tirs de roquettes (pourquoi pas, on a qu’a leur donner les 
clés du gouvernement, cela calmera sûrement la situation).   
Découverte de réserves gazières à coté de Haïfa (encore un miracle du Machia’h). Ce 
qui entraîne déjà des débats houleux avec L’Egypte et Hosni Moubarak qui se 
retrouve aussi au sein du débat après la guerre contre le Hamas. 
Un autre Barak entre en scène cette semaine, Obama (Bama : scène en hébreu) une 
nouvelle pièce de théâtre à suivre entre les USA et Israël. 
Et chez nous la politique qui reprend le dessus, on parle aussi d’Ehud Barak avec les 
élections dans trois semaines (Olmert, grâce à D.ieu, ne se représente pas, mais rien 
de mieux à l’horizon). 
En tous les cas cela fait beaucoup de Baraks (éclairs) ! 
En France, le regain d’antisémitisme et de violence envers nos frères Juifs n’a pas 
cessé avec le cessez-le-feu. Le président Sarkozy ferait bien mieux de faire le ménage 
dans son pays que de venir mettre son nez dans ce qui ne le regarde pas. 
Ne soyons pas dupes, rien n’est fini. Bien au contraire, tout a été enclenché depuis la 
destruction du Beth Habad de Bombay et la guerre à Gaza, la guerre contre les Juifs 
dans le monde entier, tout ceci ne représente que le haut d’un iceberg qui émergera 
uniquement avec la guerre que mènera le Machia’h.  
 

Vous pouvez provoquer les miracles, vous-mêmes ! 
 
Nous sommes tous témoins de grands miracles et ce n’est pas fini… les prophéties 
annoncées par le Rabbi MHM se réalisent « Comme lors des jours de ta sortie 
d’Egypte, D.ieu te montrera des merveilles ». 
Continuons à dire des Tehilim, à prier, à donner de la Tsedaka, il ne s’agit que d’une 
accalmie avant la grande tempête qui se prépare, avec le tonnerre et les éclairs. Mais 
tout ceci intervient dans le but unique d’accueillir notre roi Machia’h, notre juste, qui 
ne pourra se dévoiler que dans la A’hdout, l’unité de notre peuple. 
Vivre avec la Paracha, sortir de son Exil intérieur, de son Egypte intérieure, de son 
Mitsraïm, des Meïtsarim, des limites, faire un effort sur les bonnes pensées, les 
bonnes paroles et les bonnes actions.  
 

Une idée simple, mais grande 
 
Une bonne action peut tout faire basculer pour le monde entier. On a tous quelqu’un 
dans notre entourage, famille, voisin que l’on n’aime pas beaucoup : prenez le 
téléphone et appelez-le… Dites-lui simplement « bonjour, comment ca va » ? Grâce à 



vous le monde d’en-haut se transforme, la lumière infinie rejaillit sur tout les Juifs du 
monde entier et vous dévoilez Hachem, ici-bas.  
L’amour gratuit  remplacera alors la haine gratuite et effacera la faute qui a détruit le 
Temple. Quel bonheur, joie et paix vous apporterez pour vous-mêmes d’avoir fait ce 
pas de géant.  
Bon courage. Ouvrez votre cœur et sortez de votre exil… Maintenant ! 
 

 
 

Amen Ken Yehiratson 
 
 

Hilloula de Baba Salé le 4 Chevat : mercredi 28 janvier au soir 
http://www.machiaharrive.com/article.php3?id_article=37 
 

 
 
Lien de la semaine : http://www.box.net/shared/mtmgma0km5#1:20176876 
Soul Awake : Musique à télécharger gratuitement 
 

 
 
Génération Guéoula : un film en français sur le Rabbi MHM du Rav Barchichat 
http://www.chabad.info/php/videonewp.php?lang=he&vid=104 
 
 
 
 
 
 



Dvar Mal’hout 
http://www.machiaharrive.com 

 

 
 

RÉSUMÉ DU DISCOURS DU RABBI ROI MACHIA’H  

CHABBAT VAERA, LE 28 TÉVET 5752-1992 
 
 
Au début de notre Paracha il est dit : « Je me suis dévoilé à Avraham, à 
Its’hak et à Yaacov par le Nom E-l Cha-daï, et Mon Nom Avayé (Youd-
Hé-Vav-Hé), Je ne leur ai pas fait connaître…De même, parle aux 
enfants d’Israël : Je suis Avayé… », ceci demande une explication : 
 

1- D’après ces versets, le Saint béni soit-Il s’est dévoilé aux 
Patriarches par le nom « E-l Cha-daï », et point par le Nom Avayé, 
puis, par la suite, Il se dévoilera aux enfants d’Israël par le Nom 
Avayé. Comment le terme « Lakhen (de même) », qui signifie 
l’implication et la conséquence, convient-il dans ce verset ? Or, on 
comprend exactement le contraire, à savoir, que les enfants 
d’Israël percevront un niveau complètement nouveau qui n’a 
pas été révélé aux Patriarches. 

2- Plus encore, le début de la Paracha montre le niveau des enfants 
d’Israël qui mériteront le dévoilement du Nom Avayé. Et pourtant 
le nom de la Paracha est « Vaéra (Je me suis dévoilé) » qui 
concerne les Patriarches !? 

 
On explique dans les commentaires de la Hassidout, que le Nom Avayé 
(le Nom explicite, le niveau de divinité qui se tient au-dessus du monde) 
s’est dévoilé au moment du don de la Torah. C’est pour cela que les 



Patriarches, qui ont vécu auparavant, n’ont pas connu ce dévoilement, 
mais seulement celui de E-l Cha-daï. Contrairement aux enfants d’Israël 
qui vont vivre le don de la Torah et le dévoilement du Nom Avayé. 
 
Et même si la jonction entre les mondes supérieurs et les mondes 
inférieurs (qui est la nouveauté du don de la Torah), a commencé lors de 
la circoncision en temps que Mitsva sur un membre du corps d’Avraham 
notre père (qui était un char, véhicule de la Divinité).  
Nous devons ici, faire mention du serment qui a été prêté par le biais du 
membre de la Mila : 
A/ Les fiançailles d’Ist’hak et de Rivka (l’unification entre les Noms de 
D.ieu Mah et Ban), sont le but ultime de l’accomplissement de la Torah et 
des Mitsvot dans ce monde, l’attraction de la Kedoucha (la Lumière de 
l’Infini Divin, béni soit-Il - Ndt) dans ce monde. 
B/ Tout ceci intervient par l’intermédiaire d’Eliézer, le serviteur 
d’Avraham. Eliézer, au sujet duquel Avraham a déclaré : « Mon fils est 
béni et toi tu es maudit et le béni ne peut s’attacher au maudit ». Et c’est 
justement Eliézer qu’Avraham choisit pour faire le lien entre Its’hak et 
Rivka, afin de pratiquer la « conversion de l’obscurité en lumière et de 
l’amertume en douceur » car grâce à cette opération, peut naître la 
jonction entre les mondes supérieurs et les mondes inférieurs dans les 
sommets de la perfection. 
 
C’est donc le fait que « Je me suis dévoilé à Avraham…par le Nom E-l 
Cha-daï » concerne principalement la Mitsva de la Mila (circoncision) par 
laquelle est née la possibilité du don de la Torah. Ce qui inclut le début du 
dévoilement du Nom Avayé qui appartient au don de la Torah (la Mila 
étant le dévoilement de la « Lumière qui se tient au-dessus de toute 
limite » contrairement au reste du monde, qui lui, ne le supporte pas). 
Plus précisément : la nouveauté du don de la Torah ne concerne pas juste 
l’attraction du Haut vers le bas, mais surtout, l’attraction de l’Essence. 
Car grâce au fait que l’on pratique une attraction du Haut vers le bas, on 
dévoile alors l’Essence qui n’est ni limitée, ni définie par aucun facteur 
extérieur, et de ce fait, se dévoile en tout endroit. 
 
Ainsi, par la Mitsva de la Mila qui a été pratiquée par les pères, l’Essence 
s’est donc dévoilée dans le plus bas niveau des mondes inférieurs, mais le 
voile était trop opaque pour que l’Essence y soit reconnaissable. 
En fait, la puissance d’attraction de l’Essence ne nous vient que par 
l’intermédiaire des Patriarches. Car le travail des enfants, après le don de 
la Torah, ne fut possible que dans les limites et contraintes qu’offrait le 
monde (supérieur et inférieur). Mais le travail des pères fut du niveau de 



l’Essence de l’âme (le don de soi) et c’est par cette force que le travail 
des enfants fut rendu possible. 
Le don de la Torah est ce que l’on nomme « le mariage entre l’assemblée 
d’Israël et le Saint béni soit-Il » et lors d’un mariage participent tous les 
parents et grands-parents, sur trois générations, de même que ceux qui se 
trouvent déjà dans le monde de la vérité : 
A/ Le travail des enfants se fait donc par la force des Patriarches 
B/ La force des pères (l’Essence) se dévoile grâce à l’attraction vers le 
bas effectuée par le travail des enfants. 
 
Le verset : « Et par Mon Nom Avayé, Je ne me suis pas fait connaître », 
indique le niveau qui précède le don de la Torah dans ce qu’il s’intègre 
dans le niveau qui suit le don de la Torah. Or, la Torah est éternelle et a 
priori : puisque des milliers d’années se sont écoulées depuis que s’est 
dévoilé le Nom Avayé lors du don de la Torah, en quoi ce verset peut-
il bien concerner notre actualité ? 
 
Même si lors du don de la Torah, il y a eut le dévoilement du Nom Avayé 
comme il a été dit : « Vous saurez que Je suis Avayé », et puisqu’il est dit 
au sujet du monde futur : « Et Avayé sera pour moi Elokim, D.ieu », cela 
signifie que le niveau d’Avayé viendra d’un niveau bien supérieur à ce 
qu’Il a été jusqu’ici. Alors, le Nom Avayé ne sera que du niveau 
d’Elokim (D.ieu). Se dévoilera alors, un Nom Avayé bien plus élevé que 
le précédent : « le principe de dévoilement de Son Grand Nom ».  
Ce qui implique que même le niveau qui suit le don de la Torah, sera pour 
nous comme « par Mon Nom Avayé, Je ne me suis pas fait connaître » en 
rapport au dévoilement du Nom Avayé du monde futur ou le niveau du 
don de la Torah sera totalement renouvelé « Une nouvelle Torah sortira 
de Moi ». Alors interviendra la perfection du mariage de l’assemblée 
d’Israël avec le Saint béni soit-Il, comme l’ont dit nos Sages (Chemot 
Rabba fin du chapitre 15) : « Ce monde-ci a été les fiançailles… les jours 
du Machia’h seront le Mariage ». 
 
Les trois Parachiot, Chemot, Vaéra et Bo sont trois grandes périodes : 
avant le don de la Torah, le don de la Torah et le monde futur. La 
Parachat Chemot dans laquelle on parle de l’esclavage d’Egypte, le 
« creuset de fer », qui est la préparation au don de la Torah, la Parachat 
Vaéra « Annonce aux enfants d’Israël que Je suis Avayé… et vous saurez 
que Je suis Avayé », le dévoilement qui intervient lors du don de la Torah 
et la Parachat Bo, « Viens vers Pharaon », « celui par qui sont dévoilées 
et projetées toutes les lumières », le niveau et la situation du monde futur. 
 



Il nous faut relier tout ceci avec le moment dans lequel nous lisons la 
Parachat Vaéra cette année : le Chabbat qui bénit le mois de Chevat. 
Et plus particulièrement dans notre génération, le dixième jour du mois de 
Chevat qui est le jour de la Hiloula de son honneur et sa sainteté, mon 
maître et beau-père, l’Admour, prince de notre génération qui a vécu 70 
ans dans ce monde-ci et par la suite, plus de 40 ans (de règne du Rabbi 
MHM – Ndt). Ces jours se divisent en trois périodes (qui ressemblent aux 
trois périodes mentionnées plus haut, avant le don de la Torah, le don de 
la Torah et les jours du Machia’h, la période messianique) qui font 
allusion aux trois Parachiot, Chemot, Vaéra et Bo. 
Ces trois périodes font aussi allusion aux trois périodes des 30 années de 
son règne : la première période est celle qui part du début de sa Nessiout 
(son règne) jusqu’à l’emprisonnement, la libération et sa sortie de l’autre 
pays (la Russie – Ndt) dans lequel les décrets étaient d’une dureté sans 
précédent (le creuset de fer d’avant le don de la Torah) et l’essentiel de 
son travail était effectué par le biais du don de soi-même (à l’image du 
service de nos Patriarches). La seconde période, lorsqu’il est arrivé en 
Pologne, son travail était l’étude et la propagation de la ‘Hassidout 
‘Habad (comme la nouveauté qu’introduit « Vous saurez que Je suis 
Avayé », lors du don de la Torah). 
Et la troisième période, lorsqu’il est arrivé dans l’hémisphère inférieur 
(aux Etats-Unis - Ndt), où son travail fut la propagation des sources vers 
un extérieur très matérialiste, afin de rapprocher et d’activer la délivrance 
véritable et complète de la manière la plus rapide comme le souligne son 
célèbre slogan « Techouva immédiate, délivrance immédiate ». 
 
Et il faut rajouter et avoir conscience que, immédiatement, le Rabbi, 
prince de notre génération, entre et regarde chacun des Hassidim et 
chacun des proches qui lui sont attachés, afin d’examiner son niveau et sa 
situation... Ceci éveillera en nous le désir de terminer et de perfectionner 
tous nos actes et notre travail. 
Il est bon d’organiser des réunions Hassidiques spéciales, depuis le 
Chabbat qui bénit le mois de Chevat (en plus des réunions Hassidiques 
habituelles de chaque Chabbat « Comme il est dit au sujet de la Paracha 
Vayakel Moshé… de rassembler des communautés chaque Chabbat, de 
les faire entrer dans les synagogues et maisons d’étude afin d’enseigner la 
Torah en public »), et plus particulièrement pour Roch Hodech Chevat 
car « le onzième mois, le premier jour du mois… Moshé expliqua la 
Torah à nouveau », « en 70 langues » (Rachi), (ce qui est le contenu du 
travail du Baal HaHilloula, de répandre les sources à l’extérieur, en 70 
langues), afin d’éveiller et de se renforcer l’un, l’autre en tous les sujets 
évoqués et plus spécifiquement, de rapprocher et d’amener la délivrance 
de la manière la plus immédiate. 



Et l’on doit surtout se préparer à organiser la réunion du 10 Chevat qui se 
fera bien entendu avec la participation du Baal HaHilloula, le prince de 
notre génération à notre tête, avec Moshé et Aharon, car immédiatement, 
ce Chabbat Vaéra, avant même que nous ne lisions la Parachat Bo, tous 
les enfants d’Israël sortent de l’exil, « avec nos jeunes, nos vieux… nos 
fils et nos filles (comme nous le lirons à Min’ha), et dans le langage du 
Midrach, « Reuven et Shimon sortent », la montée des enfants d’Israël de 
l’exil vers la Guéoula, la délivrance véritable et complète, de même que 
la montée des enfants d’Israël vers le niveau des Patriarches, l’Essence 
des Juifs comme ils sont uns avec son Essence qu’Il soit béni, et de 
niveau en niveau, vers l’infini, comme il est écrit (Ps.84-8) « ils 
monteront de force en force pour voir D.ieu à Tsion », dans le troisième 
Temple, le Temple triple, « Le Temple, mon Seigneur, que Tu as préparé 
de Tes mains » (Bechala’h 15-17). 
 
 
 
 
 

Ye’hi Adoneinou, Moreinou VeRabeinou, 
 Melekh HaMachia’h Leolam Vaèd ! 

 
Vive notre seigneur, notre maître, 

notre Rabbi, Roi Machia’h pour l’éternité ! 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 



 
La foi sans compromis 

 

 
 

« On se doit de prendre la décision la plus ferme,  
que lorsque l’on est attaché au Rabbi,  

on ne doit faire intervenir aucun avis personnel » 
 
Introduction 
 
A la demande du Rabbi Melekh HaMachia’h Chlita : « Lorsque l’on entend une 
opinion dans le monde qui dit que l’on a fait une oraison funèbre et qu’on l’a placé 
dans un linceul, alors on doit dire la réalité véritable telle qu’elle est selon la Torah ». 
En cela, nous présentons ce recueil qui donnera au lecteur une base de cette foi 
brûlante dont des milliers de fils et de filles d’Israël ; que le Rabbi Roi Machia’h 
Chlita est vivant et existant, et il n’y a aucun changement, D.ieu nous en préserve. 
 
L’histoire s’est répandue concernant un virulent opposant à la Hassidout, après la 
disparition du Baal Chem Tov, qui est devenu un Hassid. Selon ses dires, cela se 
passa à la suite d’un rêve dans lequel le Baal Chem Tov se dévoilait à lui et 
l’interrogea ; pourquoi il n’avait pas accompli le verset : « Tu chercheras, tu 
enquêteras, tu poseras les bonnes questions » ? Lorsque cet homme se leva tremblant 
de toute la puissance de la chose, il décida sur place de commencer à chercher et à 
enquêter, puis, bien entendu, il ne se passa guère de temps jusqu’à ce qu’il ne 
découvre la vérité.  
Et dans le même esprit, chers lecteurs, nous vous demandons de prendre les choses 
avec le sérieux qu’elles demandent et de chercher, d’enquêter sur ce sujet essentiel, de 
s’attacher à l’arbre de vie, le Rabbi Melekh HaMachia’h Chlita. 
Comme des fils font confiance en leur père, leur berger, nous sommes sûrs que le 
voile et le cache, n’est là que pour nous éprouver, comme le dit le Rabbi MHM 
Chlita : « Tous les voiles et les caches ont une intention – et cette intention est 
d’exploiter le voile : non seulement ne pas s’en impressionner, mais bien au contraire, 
le voile agit pour renforcer, rajouter de la puissance, dans l’étude et la diffusion de la 
Hassidout ». 
Ainsi, nous croyons d’une foi parfaite et complète que « Aucune de tes paroles, ne 
reviendra à vide », et l’on déclame la tête haute devant tous, « qu’il y a un Rabbi en 
Israël », vivant et existant, âme dans un corps de chair, qui continue à diriger son 
troupeau dans les moindres détails depuis son « endroit fixé du prince de la 
génération », le 770 (Eastern Parkway à Brooklyn NY), « Maison du Machia’h », et 
qu’il est le roi Machia’h, le prince et le prophète de la génération. Sa parole est 



prophétie et il y a donc l’obligation d’écouter et de citer avec la plus grande précision, 
« jusqu’à la prophétie principale…, que voici, le Machia’h arrive ». Chacun a 
l’obligation d’activer et de rapprocher sa venue grâce à un rajout dans la Torah et les 
Mitsvot ainsi que dans les bonnes actions. Et plus précisément, en apprenant les sujets 
concernant la Délivrance et le Machia’h, car c’est le moyen le plus direct, le plus 
simple et le plus rapide, de rapprocher le dévoilement complet et parfait de notre roi 
notre Machia’h Chlita, en acceptant sa royauté, grâce au peuple, « Il n’y a pas de roi 
sans peuple », comme il est écrit : « Ils demanderont après l’Eternel leur D.ieu et 
David leur roi ». Nous déclarons, avec l’amour et l’unité d’Israël : « Yekhi Adoneinou 
Morénou Vérabénou Melekh HaMachia’h Léolam Vaed ». 
 
 
Message personnel 
 
Chalom à tous, 
 
Mon nom est Aharon fils de Rivka, je suis atteint d’une grave maladie et j’ai vécu une 
expérience dont je tiens à vous faire part.  
 
Il y a quinze jours de cela, un ami est venu me voir à l’hôpital alors que j’étais en 
« Heder Bidoud » (chambre d’isolement) suite aux traitements que je subis. 
Avec lui, nous avons étudié la Si’ha du Rabbi MHM sur la Paracha Vaygach de 5752, 
couramment appelée le « Dvar Mal’hout » qui parlait principalement d’Israël comparé 
à la pleine lune. 
Le lendemain, c’était vendredi, et je me suis mis à la fenêtre de ma chambre. En 
regardant vers le ciel, j’ai vu la lune, pleine et entière, et là j’ai senti mes forces 
m’abandonner, j’ai vu une lumière blanche et mon âme est montée au ciel. Je pensais 
que c’était la fin.  
Je ne tiens pas à raconter ce que j’ai vu, mais j’ai un message important à transmettre 
provenant du « monde de la vérité ».  
Ce que l’on vit n’est, ni plus ni moins, que la venue et le dévoilement du roi 
Machia’h. Il est déjà parmi nous, il est présent. Le travail qu’il nous reste à faire est 
juste d’ouvrir les yeux et de l’accueillir, chacun dans sa maison.  
Hachem chérit particulièrement les chants des enfants d’Israël, aussi bien des 
Hassidim que de tout le peuple. Mais il y a un chant qu’Il souhaite plus que tout 
entendre chanter, et c’est le chant du Rabbi MHM « Ye’hi Adonénou, Morenou 
Verabénou, Melekh HaMachia’h, Leolam Vaed ». Il faut chanter ce chant et danser 
sur ce chant de toutes ses forces.  
Voilà, c’est le message que j’ai à transmettre à vous, mes frères Juifs. Il y a autre 
chose, aussi, lisez le plus de Tehilim possible et particulièrement le psaume n°40, 
dans lequel on parle de l’onction du roi David.  
Rachel m’a téléphoné ce matin pour me soutenir, et elle m’a promis de vous faire 
parvenir ces mots, j’espère qu’elle tiendra parole. C’est très important, peut-être que 
j’ai eu la chance de revenir de ce petit voyage pour vous aider. Moi, je suis heureux et 
je vous aime… 
 
Aharon Ben Rivka 
 
Si vous avez des messages à faire parvenir à notre ami Aharon,  
écrivez-nous à l’adresse email : viveleroi770@gmail.com 


